
LE SAMEDI

Tout le mnonde poussa une exclamation in-
volontaire 4 admiration, et madame Papino
s'écria: Belle chérie!

Béatrice recula inquiète, mais en même
elle interrogea dlu regard les jeunes visages
qui étaient tournés vers elle avec un inté-
rêt si marqué.

Il. lui sembla que toutes ces petites filles
avaient une figure très-blanche, et que toutes
aussi, avaient de grands yeux. Elle ignorait
que les veilles et les fatig ues ne diminuent
pas le cercle des yeux, et ne donnent pas des
roses aux joues (les enfants qlui devraient
être dans leur lit à l'heure oit ils sont sur les
planches d'un théâtre.

Elle se rassura, toutefois, en voyant que
toutes la regardaient avec bonté, et que mal-
gré leur pâleur, toutes paraissaient être
pleines de vivacité. Toutes lui sourirent,
leurs yeux brillèrent, et Béatrice ne put
s'empêcher dle faire cette réflexion, qu'elle
pourrait être plus heureuse avec (les en-
fants de son âge qu'elle n'avait été avec IRa-
chel.

Aussi se laissa-t-elle caresser par madame
Papino, quoiqu'elle exhalât une effroyable
odeur d'oigrnon, et.elle éprouva même quel-
que chose gcommie un sentiment de gratitude
en voyant les attentions dont elle était l'objet.

Mladamne Papino était ravie, au point dle
vue (le ses intérêts pécuniaires. Elle pré-
voyait pour Beatrice les engagements les
plus lucratifs, si elle se trouvait intelli'gente,
et, comme cela ai-rive grénéralemient chez les
esprits mercenaires, elle résolut de se mon-
trer gr-acieuse pour celle qui lui promettait
une si belle moisson.

Comme Béatri,:e était fatiguée e t qu'elle
refusait de mangyer, elle fut confiée à une
jeune demoiselle aux longs brau et aux jambes
maigres, agée d'environ onze ans, mais dont
la figure était très-jolie, et qui eut mission <le
l'emmener coucher.

Cette petite fille, (lui se nommait Rose,
était l'ainée de la famille Papino. Elle parut
être enchantée de sa commission, et elle con-
duisit Béatrice d'un air triomphant, dans
une chambrette grande comme une coquille,

et qui contenait touit.juste un lit, une table
et (le quoi se laver.

Mais ce dlésagréen."iilt fut plus (Iul coin-
pense par le babil de ]l petite Rose, (lui aid
B3éatrice à se déshabiller, lat mit dans le lit
ct ne cessa tic causer (lue quand elles s'en-
dormirent toutes les deux.

TIandis que le sommeil fermait ses pu
piè~res, lat pauvre Béatrice, en sentant autour
de son cou les bras dle sa nouvelle amie, eut
lat pensée qu'il allait se faire un moment dle
calme dans son existence, et que, peut-être
un rayon (le soleil viendrait éclairer sa route.
D)ans tous les cas, elle dormit commue cela ne
lui était pas ai-rivé depuis longtemîps.

(A efflt nuer'.)
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